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vous écrier : Pourquoi donc tant d'efforts, pour-

quoi tant de zèle ?

C'est le révérend Père GroUier, un vaillant

parmi les vaillants, qui va répondre à vos in-

quiétudes. Tout jeune encore, des travaux ex-

cessifs ont ruiné sa constitution ;
il sent qu'il va

quitter la terre. Après avoir recommandé de

l'enterrer au milieu de ses sauvages, il expire en

murmurant ces paroles :
" Je mourrai content,

maintenant que j'ai vu l'étendard de Notre-

Seigneur élevé jusqu'aux extrémités de la terre."

Et si l'étendard du Seigneur est élevé jusqu'aux

extrémités de la terre, c'est que leurs mains l'ont

porté jusque là. Et in fines orbis terrœ verha

eornm.

Et ce qu'ils furent au Nord-Ouest, et ce qu'ils

furent ici, les Obiatslesont partout : en Europe,

comme en Asie et en Afrique. Et l'héroïsme

de ceux dont j'ai dû me borner à faire l'éloge,

sous peine de plus finir, est remplacé par l'hé-

roïsme de ceux qui leur succèdent, ou complété

par le dévoûment de ceux qui les accompagnent.

En faut-il davantage pour expliquer ce con-

cours immense, cet enthousiasme universel, cette

admiration que la parole ne sait pas rendre ?


